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Le développement local, un levier pour les 
pêcheurs et les communautés dépendantes 
de la pêche

En relativement peu de temps, l’Axe 4 du Fonds euro-
péen pour la pêche (FEP) a montré qu’il pouvait 
contribuer à résoudre certains des principaux défis 
que rencontrent les communautés dépendantes de 
la pêche. En seulement quelques années, il a réussi 
à générer plusieurs milliers de projets adaptés aux 
besoins locaux et à créer la dynamique qui manquait 
au niveau local. L’Axe 4, c’est d’abord et avant tout un 
outil qui permet aux pêcheurs et aux communautés 
de pêche de prendre leur avenir en main. Ce docu-
ment examine ce que cela peut signifier concrètement 
pour les communautés dépendantes de la pêche dans 
les différentes parties de l’Europe. 

Plus précisément, il montre comment l’Axe 4 :

>> Rapproche les communautés de pêche et renforce 
leur influence (1.1,1.2, 1.3 et 1.4) ;

>> Augmente les revenus des pêcheurs et de leur 
famille en améliorant la compétitivité de leurs 
produits et en soutenant la création de nouvelles 
sources de revenus (2.1, 2.2 et 2.3) ;

>> Ouvre aux populations locales de nouvelles possi-
bilités d’emploi en favorisant l’entrepreneuriat, l’in-
novation, l’acquisition de nouvelles compétences 
et l’exploitation du potentiel immense de la « crois-
sance bleue » (3.1, 3.2).

On trouvera tout au long du document de nombreux 
exemples concrets sur la façon dont l’Axe 4 est utilisé 
au profit des communautés de pêche. 
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Le développement local, un levier pour les pêcheurs et les communautés dépendantes de la pêche

Adapter l’Axe 4 à la situation locale :  
le FLAG

Les groupes d’action locale pêche (FLAG) sont au cœur 
de l’Axe 4. Ces nouveaux partenariats, composés d’ac-
teurs du secteur privé et du secteur public, ont été mis 
en place au niveau local pour accompagner le déve-
loppement durable des zones de pêche. Le FEP fournit 
le cadre général, mais le soin de décider où concentrer 
les actions et le rôle précis que le FLAG devra jouer 
sont confiés à l’échelon local.

Le rôle exact du FLAG dépendra du type de défis 
à relever dans la zone d’intervention, des défis qui 
dépendent le plus souvent d’​​un ensemble de facteurs 
que les populations locales sont les plus à même de 
comprendre, notamment :

>> les caractéristiques du territoire (distance par 
rapport aux villes importantes, croissance ou déclin 
démographique, situation de l’économie locale,…) ; 

>> le type de pêches pratiquées (les différentes sortes 
de pêche, le matériel utilisé, la taille de l’activité, 
l’aquaculture,…) 1 et l’état du secteur (stable, en 
déclin, en voie de disparition,…) ; 

>> le niveau d’organisation du secteur de la pêche ;

>> la présence ou l’absence d’autres organismes de 
développement local ;

>> le budget et les ressources humaines du FLAG. 

Ne pouvant pas traiter de toutes les situations 
possibles, ce document illustre quelques unes des 
fonctions les plus importantes que les FLAG peuvent 
remplir au niveau local.

1	 Voir le schéma présentant les différents territoires selon les 
types de pêche et d’aquaculture pratiquées.

Zones d’aquaculture 
intérieures

Zones de pêche 
intérieures

Zones d’aquaculture 
marines

Zones de pêche 
marines

Extensif (étangs à carpes, …)
Peu de zones à forte 

concentration (Lac Peïpsi, 
Ijsselmeer, …)

Pisciculture ( bar, daurade, 
saumon, …)

Zones très dépendantes  
(variété de segments) 

Aquaculture

Terrestre

Marin

Pêche

Intensif (truite, anguille, …)
Pêche dispersée et souvent  

à temps partiel

Autres cultures  
(crustacés, algues, …)

Zones de pêche dispersées 
(essentiellement petite pêche)

Schéma – Les différents types de zones de pêche et d’aquaculture dans l’UE  
(ils peuvent souvent se chevaucher)
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1.	 Rapprocher les communautés de pêche 
et renforcer leur influence

1.1	 Rassembler des communautés dispersées,  
isolées et divisées

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Il n’existe pas un seul et unique secteur européen de 
la pêche. La diversité des activités liées à la pêche 
et à l’aquaculture en Europe est telle que l’on trouve 
une myriade de différents secteurs et sous-secteurs. 
La situation et les difficultés rencontrées par ces 

différents secteurs varient d’un bassin maritime à 
l’autre, d’un pays à l’autre, d’une région à l’autre, en 
fonction du type de pêche pratiquée, de l’environ-
nement local et de l’intensité des relations entre les 
pêcheurs eux-mêmes et entre les pêcheurs et les 
autres acteurs du territoire.

Dans ce contexte, un rôle important des FLAG est de 
soutenir les parties du secteur qui se retrouvent soit 
marginalisées au sein de la communauté, soit disper-
sées sur un vaste territoire ou encore en concurrence 
avec d’autres zones de pêche. Dans certains cas, 
les FLAG ont pu travailler avec des organisations de 
pêche existantes et jouer un rôle fédérateur au sein de 
ces communautés dispersées en les aidant à atteindre 
une masse critique en termes de capacité d’investis-
sement ou en leur fournissant le capital humain et le 
savoir-faire nécessaires à certains projets. 



6Farnet Guide 7  _  L’Axe 4 : un outil entre les mains des communautés de pêche

1.  Rapprocher les communautés de pêche et renforcer leur influence

Finlande –  
Le FLAG, lien vital entre pêcheurs isolés

En Finlande, les pêcheurs sont souvent dispersés sur de vastes terri-
toires dont la densité de population est parfois aussi faible que 0,75 
habitant / km². L’Axe 4 a contribué à mettre ces pêcheurs en relation 
et à les aider à rechercher collectivement les moyens de pérenniser 
leur activité et préparer l’avenir. Les FLAG rapprochent les pêcheurs et 
leur permettent de partager des ressources limitées afin de résoudre 
des problèmes communs. En organisant des voyages d’étude et en 
créant des réseaux de pêcheurs dans leur zone, les FLAG ont initié 

un processus par lequel le pêcheur peut faire appel à ses pairs pour obtenir des conseils d’experts et des 
informations sur différents sujets : nouveaux équipements et techniques de pêche, meilleure façon de 
gérer et de traiter les prises, etc.

Portugal –  
Le FLAG Oeste cherche à dépasser les rivalités

La rivalité entre les villes et les villages de pêche peut être forte, 
et parfois remonter à des siècles. Aujourd’hui cependant, le plus 
grand défi auquel la plupart des territoires de pêche sont confrontés 
provient des conflits d’usage des zones côtières et d’autres menaces 
externes pour la pêche. Les vieilles rivalités doivent donc être mises 
de côté pour assurer la survie du secteur.

Les FLAG peuvent aider les pêcheurs à trouver de nouvelles façons 
de travailler ensemble pour relever certains de ces défis. Ce qui nécessite beaucoup de temps et d’efforts, 
ainsi qu’une structure locale qui crée la confiance entre les parties concernées. Au Portugal, par exemple, 
le FLAG Oeste est parvenu à réunir des représentants des communes de Peniche et de Nazaré, deux villes 
de pêche importantes mais rivales, afin de travailler sur des projets communs, une chose presqu’impen-
sable auparavant.

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-portugal-gac-oeste


7Farnet Guide 7  _  L’Axe 4 : un outil entre les mains des communautés de pêche

1.  Rapprocher les communautés de pêche et renforcer leur influence

Espagne et Estonie –  
le FLAG, outil fédérateur

La Galice (Espagne) est l’une des premières régions d’Europe pour la 
pêche. Dans cette région relativement excentrée, la question n’est 
pas tant le manque d’organisation du secteur de la pêche que sa frag-
mentation : il est en effet organisé en cofradías (coopératives), qui ne 
comptent parfois que 10 à 20 pêcheurs membres.

Le territoire du FLAG Fisterra, par exemple, comprend huit cofradías 
différentes, presque chacun de ses petits ports possédant sa propre 
coopérative et criée locale. La mission de ces cofradías est souvent 

très locale (parfois limitée à un seul petit port) et ces coopératives sont souvent en concurrence les unes 
avec les autres, même si beaucoup d’entre elles font face à des problématiques semblables.

Le FLAG, en tant qu’organisation « pan-territoriale » dont toutes les cofradías sont membres, est bien placé 
pour réunir ces cofradías autour de quelques projets fédérateurs. Le FLAG Fisterra, par exemple, soutient 
un projet qui rassemble un certain nombre de cofradías pour commercialiser conjointement leur pêche 
par internet. Ce qui ouvre la voie à une meilleure collaboration et à une approche plus stratégique pour 
l’avenir du secteur local de la pêche.

Le lac Peipsi ( ou « Peïpous ») en Estonie est la plus importante zone de pêche intérieure d’Europe et 
probablement l’un des rares endroits où la pêche en eau douce se pratique à l’échelle industrielle. Mais la 
gouvernance de la pêche dans le lac est complexe, du fait que coexistent deux associations de pêcheurs 
différentes, ne représentant même pas tous les pêcheurs actifs sur le lac.

Le FLAG Peipsi est donc la seule institution qui rassemble tous les pêcheurs du lac, sans exception. Cela 
a contribué à favoriser le dialogue entre les différents acteurs de la pêche et légitimé le groupe d’action 
locale aux yeux des autorités nationales. Ainsi, le FLAG a été chargé par le ministère de l’environnement 

de mettre en œuvre un nouveau système de surveillance des navires 
(VMS), qui exige que tous les navires d’une certaine taille disposent à 
bord d’un émetteur GPS afin de permettre un suivi en temps réel des 
activités de pêche sur le lac.

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-estonia-peipsi
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1.  Rapprocher les communautés de pêche et renforcer leur influence

1.2	 Toucher toutes les catégories de population

Compte tenu de la complexité des méchanismes de 
soutien européens au secteur de la pêche, les subven-
tions risquent de n’atteindre qu’un nombre limité 
de bénéficiaires, en particulier ceux qui possèdent 
le savoir-faire et la capacité de s’y retrouver dans 
des processus de demande de financement parfois 

complexes. En tant qu’organisme local, en contact 
étroit avec les acteurs du territoire, et fournissant un 
soutien direct au développement des projets, le FLAG 
peu atteindre des bénéficiaires potentiels qui n’au-
raient normalement pas les connaissances, les capa-
cités et les réseaux pour accéder à ces financements.

On voit cela, par exemple, en Galice où les FLAG ont 
joué un rôle clé pour aider les ramasseuses de coquil-
lages à prendre un rôle plus actif dans la vente de 
leurs produits. Dans certaines régions, des cours d’in-
formatique de base ont été organisés, pendant que 
dans d’autres, une série d’activités ont été soute-
nues : formations, promotion, aides aux PME… Cela 
a permis à ces ramasseuses de coquillages d’acquérir 
des compétences et de l’expérience dans des activités 
professionnelles dépassant la pêche proprement dite. 
Sans le soutien du FLAG, ces femmes n’auraient proba-
blement pas pris part à cette initiative.

France –  
Aider les pêcheurs accidentés à reprendre leur activité

En raison du taux élevé d’accidents graves pouvant survenir, la pêche 
est reconnue par l’Organisation internationale du travail comme 
l’une des professions les plus dangereuses. Or la vie après un acci-
dent peut être difficile et les chances de trouver un emploi diminuent 
considérablement lorsqu’on a un handicap. Et celles de trouver un 
emploi que l’on aime et qui requiert des compétences de pêcheur 
sont encore plus minces.

« L’Atelier des Gens de Mer », une entreprise sociale qui vise à faciliter 
la réinsertion professionnelle des pêcheurs handicapés, a déjà aidé six pêcheurs accidentés à retrouver 
un emploi dans la pêche en mer et des activités connexes, comme la réparation et l’entretien des filets 
et des bateaux. En leur permettant de retrouver un travail dans un environnement familier et de mettre 
leurs compétences au service de tous, la démarche a grandement amélioré la qualité de vie des pêcheurs 
concernés.

Ce lien étroit que les FLAG entretiennent avec leur communauté est souvent cité comme l’une de leurs 
principales valeurs ajoutées. C’est peut-être ce qu’indique le fait qu’une proportion importante des 
acteurs locaux soutenus par les FLAG bénéficie de financements européens pour la première fois. 

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/sites/default/files/documents/FARNET_GP_017-FR05-EN_Jobs-Injured-Fishermen.pdf
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1.  Rapprocher les communautés de pêche et renforcer leur influence

1.3	 Renforcer la place de la pêche locale 

Dans de nombreux territoires, les activités primaires 
comme l’agriculture, la pêche et l’aquaculture sont 
menacées ou en déclin. Ces secteurs souffrent notam-
ment de la concurrence d’un marché de plus en plus 
mondialisé, de la hausse du coût des intrants (carbu-
rant, alimentation, main-d’œuvre) et de prix de vente 
instables et souvent faibles.

Cette tendance tend à marginaliser des activités qui 
ont toujours été l’épine dorsale de la communauté et 
de l’économie locale. Or les communautés concernées 

ont beaucoup plus à perdre de la disparition de ces 
activités primaires que ce qu’elles croient parfois. En 
effet, ces secteurs sont souvent inextricablement liés 
à l’identité du territoire et forment une partie essen-
tielle de son image, contribuant ainsi à l’économie 
locale d’une façon qui va bien au-delà de leur impact 
économique direct.

L’attractivité de nombreuses zones côtières et rurales 
est dès lors liée à la présence de fermes et de ports 
toujours actifs. Mais en raison de leur importance 
économique déclinante et de la montée d’autres acti-
vités telles que le tourisme et la production d’énergie, 
de nombreux producteurs primaires ont du mal à 
survivre.

L’Axe 4 contribue à sauvegarder la place des produc-
teurs primaires dans leur territoire, non seulement en 
renforçant leur rôle économique mais également en 
créant de nouveaux liens avec d’autres acteurs locaux. 
On peut également décider au niveau local d’établir 
des règles pour s’assurer que les activités primaires 
soient protégées et demeurent au cœur du territoire, 
comme on le voit dans l’exemple ci-dessous.
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1.  Rapprocher les communautés de pêche et renforcer leur influence

Suède –  
Le FLAG Stockholm ou la pêche à nouveau aux portes de la ville

La capitale de la Suède, Stockholm, se trouve au cœur d’un magni-
fique archipel de plus de 20 000 îles et îlots. L’expansion de la ville a 
transformé les îles les plus proches en zones résidentielles attractives, 
alors que les îles plus éloignées de l’archipel abritent de nombreuses 
résidences secondaires convoitées. Les agriculteurs et les pêcheurs 
étaient autrefois les seuls habitants des îles les plus reculées, mais les 
quelques pêcheurs qui y vivent encore aujourd’hui se sentent isolés 
et marginalisés dans cette région de plus en plus riche.

Le FLAG Stockholm aide donc les pêcheurs locaux à renouer avec le 
territoire dans lequel ils vivent à travers la promotion et la commercialisation de leur pêche en plein cœur 
de la ville. Au cours de l’été 2012, un marché des pêcheurs a été organisé dans le centre historique de Stoc-
kholm. Les pêcheurs pouvaient vendre leur poisson, promouvoir leurs produits locaux et présenter leur 
façon de vivre. L’événement a été un tel succès que la possibilité de mettre en place un marché perma-
nent est actuellement à l’étude.

Andalousie (Espagne) –  
Renforcer l’image de la pêche dans une zone touristique fréquentée

L’Andalousie possède des traditions et un patrimoine halieutiques 
très riches, la pêche au thon jouant un grand rôle dans la région 
depuis des siècles. Le FLAG Cadiz Estrecho aide le secteur local de la 
pêche en soutenant plusieurs projets visant à intégrer les traditions 
de pêche dans la stratégie de développement régional.

Une Route du Thon (circuit touristique basé sur la tradition de la pêche 
au thon) a ainsi été mise en place, tout comme une foire gastrono-

mique et touristique consacrée aux produits traditionnels de la pêche. Les bars et les restaurants ont 
également reçu un soutien pour renforcer la présence des produits locaux à leurs menus. La démarche a 
été renforcée par des investissements de marketing territorial (signalisation, sculptures…). Cet ensemble 
de mesures a permis de mettre en valeur l’importance du secteur de la pêche dans la région et son attrac-
tivité pour les activités touristiques.

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-sweden-stockholm
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-spain-c%C3%A1diz-estrecho
http://www.rutamilenariadelatun.com
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France –  
Le Pays d’Auray, une zone côtière attractive qui lutte pour conserver son secteur primaire

Le territoire du FLAG Pays d’Auray comporte certains des sites les 
plus beaux et les plus convoités du littoral breton. A certains endroits, 
comme sur la presqu’île de Quiberon, les résidences secondaires 
représentent 60 % du parc immobilier. La population de Quiberon 
décuple pendant les mois d’été, passant de 5 000 à plus de 50 000 
habitants. Face à cette présence écrasante du tourisme, les pêcheurs 
et les conchyliculteurs locaux ont du mal à se maintenir.

Ainsi, leurs familles sont obligées d’aller de plus en plus loin de la mer 
pour trouver un logement abordable. Traditionnellement, les ostréiculteurs étaient propriétaires d’une 
maison au bord de l’eau, le rez-de-chaussée étant utilisé comme espace de travail et les étages supérieurs 
comme habitation. Aujourd’hui, leur localisation au bord de l’eau fait que ces maisons peuvent facilement 
valoir jusqu’à un million d’euros sur le marché de la résidence secondaire, alors que la vente d’un tel bien 
comme « chantier » ostréicole ne représenterait qu’environ un cinquième de ce prix.

Cela a conduit de nombreux producteurs proches de l’âge de la retraite à vendre leur propriété pour utili-
sation en tant que résidence secondaire. Cette tendance a des conséquences dramatiques : le nombre 
de parcs à huîtres diminue rapidement et les jeunes ne peuvent plus entrer dans la profession. Le FLAG 
a donc fait de l’appui à la pêche et à l’aquaculture, et du renforcement de l’identité maritime du territoire 
une des quatre priorités de sa stratégie.

Il a par exemple soutenu le Comité régional de conchyliculture qui s’efforce d’empêcher la conversion des 
parcs à huîtres en résidences secondaires et autres projets immobiliers. Il a ainsi contribué à établir une 
« charte conchylicole » qui réglemente désormais de telles conversions et fournit des lignes directrices à 
tous les membres du comité. Le FLAG a également financé la réalisation d’une étude visant à évaluer l’im-
portance socio-économique de la conchyliculture et les conséquences de sa disparition progressive sur 
le territoire. 

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-france-pays-d%E2%80%99auray
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1.4	 Donner aux pêcheurs  
un accès à la prise de décision

Compte tenu du temps qu’ils passent en mer, les 
pêcheurs ont du mal à s’impliquer dans les débats 
locaux ou plus larges sur les différentes politiques qui 
les concernent. Or ces politiques ont un impact impor-
tant sur ​​leur activité et il est essentiel d’être présent à 
la table des négociations pour s’assurer que les inté-
rêts de la pêche sont bien pris en compte. Le FLAG, qui 
réunit des représentants des secteurs public et privé, 
peut aider le secteur de la pêche à surmonter cette 
difficulté et à créer les liens nécessaires afin d’accéder 
aux mécanismes de prise de décision, que cesoit au 
niveau local ou à un niveau plus large. 

France –  
Le FLAG Marennes Oléron veille à ce que les pêcheurs aient leur mot à dire dans la création 
d’un Parc national marin (PNM)

La conception du PNM de l’Estuaire de la Gironde et des Pertuis charentais a suivi la désignation de la 
zone comme site Natura 2000. Entre octobre 2009 et décembre 2010, une trentaine de groupes de travail 
impliquant 150 personnes représentant les diverses activités, entreprises et associations du territoire 
concernées par le PNM ont été formés pour définir les positions des différentes parties prenantes et les 
présenter au Comité de concertation.

Les acteurs de la pêche, représentés par les trois Comités régionaux des Pêches maritimes et des élevages 
marins (CRPMEM) de la région, ont participé activement à cette consultation. Mais, pour renforcer leur 
participation, garantir une présence permanente du secteur aux réunions de planification et s’assurer que 
les voix de la pêche soient non seulement entendues mais aussi comprises par les autres parties prenantes 
(scientifiques, ONG, représentants de la société civile), le CRPMEM de Poitou-Charentes a présenté un 
projet Axe 4 afin de recruter une chargée de mission dans le cadre d’un contrat d’un an renouvelable.

Possédant à la fois des connaissances scientifiques et une expérience de terrain dans le secteur de la 
pêche, cette chargée de mission a représenté les intérêts des pêcheurs locaux à toutes les réunions du 
Comité de concertation et veillé à ce qu’il y ait une forte représentation du secteur lorsque des décisions 
contraignantes le concernant étaient prises. Sa mission fut aussi de tenir informés les principaux acteurs 
de la pêche tout au long de la procédure, en simplifiant les débats techniques de ces réunions et en les 
communiquant aux organisations de pêcheurs et particuliers concernés.

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-france-pays-marennes-ol%C3%A9ron
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France –  
Le FLAG Pays d’Auray, point d’accès à la prise de décision

Comme son nom l’indique, le FLAG Pays d’Auray est géré par le “ Pays ” d’Auray. Collectivité locale 
« au service d’un développement économique, social et culturel équilibré », le Pays est responsable du 
« SCOT »  (Schéma de COhérence Territorial), une stratégie d’aménagement du territoire dont l’une des 
préoccupations est l’urbanisation des côtes. Et puisque le Pays gère également le FLAG, le secteur de la 
pêche joue un rôle de premier plan dans la prise de décision concernant cette problématique. Ainsi, les 
intérêts des pêcheurs et des conchyliculteurs ont été pris en compte dans d’importantes décisions d’amé-
nagement du territoire, comme celle d’empêcher toute urbanisation à proximité des zones conchylicoles 
et celle de veiller à ce que la qualité de l’eau soit une préoccupation locale permanente.

Cet accès au processus décisionnel local est particulièrement important dans le contexte d’une réorgani-
sation récente de la gouvernance de la pêche en France, qui a entraîné la dissolution des Comités locaux 
des pêches et leur remplacement par des unités administratives plus grandes, les Comités départemen-
taux des pêches maritimes. Suite à la réforme, les organisations locales de la pêche ont pour beaucoup 
perdu les contacts qu’elles entretenaient traditionnellement avec les communes et les autres acteurs 
locaux. La création du FLAG a donc contribué à rétablir cette relation de proximité.

France et Allemagne –  
Quand les FLAG influencent les décisions nationales

Sur un plan plus large, l’Axe 4 en France a permis de créer un forum 
pour discuter et travailler avec les différentes administrations impli-
quées dans la sécurité à bord des navires (Transports, Affaires mari-
times,…) afin d’adapter la législation pour permettre la pratique du 
pescatourisme (l’embarquement de touristes à bord de bateaux de 
pêche professionnels), auparavant interdite principalement pour des 
questions de santé et de sécurité.

Le FLAG Var a soutenu un projet (voir l’étude de cas Pescatourisme 83 
sur le site FARNET) qui a contribué à démontrer la faisabilité de ce type d’activité et ses avantages connexes 
pour le secteur en matière de diversification des revenus. Grâce à ce projet et à la pression des autres 
FLAG français, la réglementation a été modifiée et autorise désormais le pescatourisme en France.

Le Réseau des FLAG allemands mène une campagne similaire dans son pays afin que les pêcheurs profes-
sionnels aient le droit d’embarquer des touristes sur leur bateau et puissent ainsi compléter leurs revenus, 
notamment pendant la saison estivale. Une position commune des FLAG allemands a été présentée aux 
administrations concernées et il se pourrait bien que la législation nationale soit adaptée en conséquence 
dans un avenir proche.

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-france-pays-d%E2%80%99auray
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-france-groupe-fep-varois
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/sites/default/files/documents/GP_005-FR10-EN_pescatourisme83.pdf.pdf
http://www.fbg-bremerhaven.de/index.php?id=270
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2.	 Augmenter les revenus des pêcheurs  
et de leur famille en améliorant  
la compétitivité de leurs produits  
et en favorisant la création de nouvelles 
sources de revenus

2.1	 Faciliter l’accès au Fonds européen pour la pêche  
et à d’autres aides

Un peu partout, les FLAG jouent un rôle important 
dans la préparation et l’accompagnement de projets 
pouvant attirer des financement beaucoup plus élevés, 
que ce soit dans le cadre des autres axes du FEP (Axe 
1, 2 ou 3) ou à travers d’autres dispositifs de finance-
ment tels que le Fonds européen de développement 
régional (FEDER) ou le Fonds social européen (FSE), 
par exemple. Grâce à la présence de son personnel au 
niveau local, le FLAG est proche des acteurs du terri-
toire et bien placé pour identifier et soutenir les inter-
venants qui souhaitent concrétiser leur idée de projet.
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Finlande –  
Les FLAG ouvrent la voie aux investissements de l’Axe 2 du FEP

En Finlande, par exemple, le FLAG Kainuu-Koillismaa a soutenu un 
projet de coopération entre pêcheurs, aquaculteurs et transforma-
teurs afin de mettre en place, en copropriété, un atelier permettant 
de congeler, stocker et traiter le poisson (voir l’étude de cas sur ​​le 
site de FARNET). Le projet a utilisé comme capital d’amorçage l’Axe 
4, principalement pour couvrir le coût des études de faisabilité et de 
marché, mais le FLAG a également facilité l’obtention du financement 
nécessaire à la construction de l’atelier (2,7 millions d’euros prove-
nant de fonds publics locaux, de l’Axe 2 du FEP et des contreparties 
privées).

En aidant ainsi le secteur local à s’ organiser, le FLAG a fait en sorte que le financement réponde aux 
besoins locaux, tout en aidant les pêcheurs locaux à devenir des partenaires fiables pour les distribu-
teurs, à obtenir des contrats directs avec ceux-ci ainsi qu’un meilleur contrôle sur les prix. Les intervenants 
concernés ont observé depuis une augmentation des ventes de 20 à 30 %, mais sans l’appui du FLAG, ces 
acteurs locaux auraient eu bien des difficultés à présenter et mettre en œuvre un tel projet. 

Selon la nature du projet, son adéquation avec la stra-
tégie de développement du FLAG et la taille des inves-
tissements nécessaires, le FLAG peut décider soit de 
financer le projet lui-même, soit d’aider le promo-
teur du projet à trouver des financements ailleurs. Ce 
faisant, le FLAG met en relation des besoins de niveau 
local avec des sources de financement potentiel de 
niveau national ou européen.

Le FLAG peut non seulement s’assurer que les 
programmes répondent bien aux besoins locaux 
mais également aider les porteurs de projet à mieux 
comprendre et respecter les exigences administra-
tives de ces programmes, exigences qui peuvent 
parfois paraître insurmontables aux acteurs locaux.

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-finland-kainuu-koillismaa
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/sites/default/files/documents/FARNET_GP_015-FI06-EN_Fish-centre.pdf
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France –  
Les FLAG, bancs d’essai pour des investissements à plus grande échelle

Disposant chacun d’environ 1 million d’euros pour toute la période 
de programmation, les FLAG français se situent au bas de l’échelle en 
termes de budget (la moyenne européenne est d’environ 3 millions 
d’euros par FLAG). Mais ils ont su malgré tout faire de cette faiblesse 
une force, en choisissant dès le départ de se concentrer sur de petits 
projets pouvant avoir un effet multiplicateur, tout en limitant les 
investissements directs plus importants.

Le budget des FLAG français est ainsi souvent utilisé comme capital 
d’amorçage, pour générer et approfondir des idées et soutenir des projets dans leur première phase. Cela 
a consisté, par exemple, à financer des études de faisabilité pour commercialiser de nouveaux produits 
de la pêche ou des espèces sous-exploitées. C’est par exemple le cas d’une étude sur la mise en place 
d’un système de récupération, de broyage et de distribution des restes de coquilles Saint-Jacques pour 
les utiliser comme engrais en agriculture, d’une autre étude sur l’exploitation possible des invertébrés 
présents dans la zone des « Trois estuaires », ou encore à Arcachon d’une étude concernant la faisabilité 
de convertir des cabanes à huîtres à des fins touristiques.

Estonie –  
Les FLAG facilitent l’investissement dans les infrastructures portuaires 

L’Estonie a choisi d’utiliser l’Axe 4 pour des investissements de plus 
grande envergure. Le secteur de la pêche dispose ici d’une multitude 
de petits ports et lieux de débarquement, dont la plupart datent de 
l’époque soviétique et n’ont connu aucun investissement durant des 
décennies. Étant donné le nombre de ces sites, leur état de délabre-
ment et le fait qu’ils appartiennent le plus souvent à des particu-
liers, le gouvernement estonien ne parvenait pas à choisir ceux qui 
devaient être traités en priorité. Il a donc chargé les FLAG d’identifier 

et de sélectionner les sites à moderniser en concertation avec les pêcheurs et les autres acteurs locaux.

Les FLAG estoniens ont donc reçu un budget important et nombreux sont ceux qui ont consacré plus de 
60 % de ce budget à la rénovation des ports et lieux d’accostage. Ce type d’investissement est générale-
ment pris en charge par l’Axe 3 du FEP, mais dans le cas particulier de l’Estonie, le gouvernement a estimé 
que les FLAG, en tant qu’associations locales, étaient les mieux placés pour identifier et parvenir à un 
accord sur les sites ayant le meilleur potentiel. 
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Danemark –  
Soutenir les démarches de valorisation dans les îles éloignées

Sur l’île danoise de Læsø, un pêcheur a utilisé l’Axe 4 pour investir 
dans une nouvelle gamme de produits à partir d’une espèce de 
poisson négligée, la vive. En valorisant cette ressource locale et en la 
transformant en produit « régional », il a amené plus de gens à décou-
vrir non seulement ce poisson mais aussi l’île elle-même.

2.2	 Renforcer la place  
des communautés de pêche dans la filière 

Alors que l’UE est le premier marché au monde pour 
les fruits de mer, de nombreux pêcheurs européens 
ont du mal à écouler leurs produits. Les prix bas, la 
concurrence des importations et l’évolution des goûts 
et habitudes alimentaires font qu’il est difficile de 
vendre son poisson à un prix raisonnable. Dans ce 
contexte, les FLAG peuvent aider les pêcheurs et pisci-
culteurs à trouver une meilleure place dans la chaîne 
d’approvisionnement.

En soutenant des actions collectives, des 
démarches de valorisation et de nouvelles 
approches commerciales, les FLAG peuvent contri-
buer à améliorer la situation économique des 
pêcheurs locaux. Le projet allemand « Tout frais 
du bateau », par exemple, a fait appel aux nouvelles 
technologies pour « reconnecter » les pêcheurs à leur 
marché local en créant un site internet qui diffuse en 
temps réel les données sur les captures, de façon à ce 
que les consommateurs puissent acheter leur poisson 
dès que les bateaux sont à quai, au moment où il 
est débarqué. La formule a renouvelé la relation des 
consommateurs avec le secteur local de la pêche et les 
pêcheurs obtiennent de bien meilleurs prix pour leurs 
prises (4-5 euros/kg au lieu de 1 euro/kg).

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/smoked-weever-fish-flag-l%C3%A6s%C3%B8-sams%C3%B8-%C3%A6r%C3%B8-dk
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/files/documents/FARNET_GP_024-DE13-EN_FishVomKutter.pdf
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/files/documents/FARNET_GP_024-DE13-EN_FishVomKutter.pdf
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Pays-Bas –  
Nouveau débouché pour le poisson frais local

Avant de bénéficier de l’Axe 4, les petits ports de Texel, Den Helder et 
Den Oever étaient en déclin depuis plusieurs années. Durant la saison 
de pêche, la seule activité était la criée, mais le poisson débarqué 
localement était vendu directement à des grossistes et à de grands 
transformateurs. Restructurer l’économie locale, créer de nouvelles 
opportunités et sensibiliser le grand public au patrimoine local de la 
pêche ont semblé essentiels pour assurer la survie de ces ports.

Pour ce faire, le FLAG Noord-Holland a facilité la coopération entre 
les marchés couverts des trois municipalités afin d’entreprendre des investissements structurels (équipe-
ments pour vendre le poisson au grand public et centre de formation) et la mise en place d’un site Internet 
(www.versevis.nl) et d’autres outils promotionnels communs : dépliants, stands et points d’information.

Ces marchés locaux écoulent à présent plus de 250 tonnes de poisson frais par an et réalisent un chiffre 
d’affaires de 1,3 million d’euros, injectant de précieuses liquidités dans l’économie locale et offrant un 
nouveau débouché aux pêcheurs locaux.

Galice (Espagne) –  
Une nouvelle gamme de produits 

Jusqu’à récemment, les pêcheurs de Baiona et d’A Guardia, en Galice, ne vendaient leurs pouces-pieds 
qu’à la criée. A côté des pouces-pieds de qualité supérieure, très prisés, des quantités importantes de 
pouces-pieds de plus petite taille étaient également pêchées afin de laisser aux gros pouces-pieds plus 
d’espace pour se développer. Et ces petits pouces-pieds n’obtenaient qu’un prix très bas.

En 2005, un groupe de femmes et d’hommes de ces deux localités a commencé à chercher une solution à 
ce problème et 27 pêcheurs de pouces-pieds ont créé la société Mar de Silleiro LTD. Conscients des limites 
du marché des pouces-pieds frais, ils ont eu l’idée de mettre les pouces-pieds – les plus petits, moins 
précieux – en conserve et d’introduire de nouveaux produits transformés sur le marché.

En plus de l’augmentation des revenus générée par ces nouveaux produits (plusieurs milliers de boîtes 
ont déjà été vendues), le projet a également un impact plus large dans le territoire, notamment en offrant 
de nouvelles possibilités d’emploi et en renforçant la confiance de la population locale dans son avenir. 
Mar de Silleiro a également été récemment approchée par des distributeurs des États-Unis, de Chine, du 
Mexique et des Emirats Arabes Unis.

Le soutien du FLAG et de l’Axe 4 a contribué à lancer l’entreprise, à internationaliser ses produits et à 
mettre en place les installations locales de traitement.

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/flagsheet/flag-factsheet-netherlands-noord-holland
http://www.versevis.nl
http://www.mardesilleiro.com/en/benvidos.php
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2.3	 Faire profiter les communautés de pêche  
du développement économique local 

De nombreuses territoires de pêche plient sous la 
pression du tourisme, du foncier résidentiel et d’autres 
activités économiques locales. La pierre angulaire et 
l’élément novateur de l’approche Axe 4 est de réunir 
autour d’une même table les différents intervenants 
de ces secteurs afin de créer une nouvelle dynamique 
et réflexion sur la façon dont ces différents secteurs 
économiques peuvent interagir au niveau local afin de 
parvenir à des résultats mutuellement bénéfiques.

C’est pourquoi il est si important que la composition 
du partenariat des FLAG reflète le paysage socio-
économique plus large de leur territoire. Le partena-
riat ne doit pas être composé uniquement de repré-
sentants de la pêche, même si les pêcheurs restent 
au centre de l’action du FLAG. Un partenariat plus 
large permet au secteur de la pêche de bénéficier du 
dynamisme induit par les autres secteurs actifs dans 
la zone, comme le tourisme, l’hôtellerie et la restaura-
tion, les loisirs aquatiques ou la production d’énergie 
renouvelable.

Les pêcheurs peuvent par exemple accéder aux lucra-
tifs marchés touristique et résidentiel et, comme on 
l’a vu plus haut, les autres secteurs peuvent de leur 
côté bénéficier de l’image authentique et « sauvage » 
de la pêche. En outre, le secteur local de la pêche 
peut renforcer sa place grâce aux contacts privilégiés 
qu’il entretient avec les entrepreneurs, les financeurs, 
les élus, les clients et partenaires potentiels locaux. 
Bref, en exploitant les différents atouts et possibi-
lités de leur territoire, les pêcheurs peuvent devenir 
moins vulnérables à une ressource naturelle toujours 
fluctuante. 
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Galice (Espagne) –  
Collaboration autour de la promotion de la pêche et des atouts maritimes locaux

En Galice, l’une des grandes réussites des FLAG a été d’ouvrir le secteur 
de la pêche à la communauté au sens large, ce qui a débouché sur 
de nouvelles façons de penser et de nouvelles opportunités locales 
de développement économique. Un groupe de FLAG galiciens, sous 
l’impulsion du FLAG Fisterra – Ría Muros – Noia, se sont associés pour 
développer une plateforme internet qui sert de guichet unique pour 
toutes les activités liées à la pêche et à l’économie maritime.

Le portail “ Mar Galaica ” centralise les informations sur les restau-
rants qui proposent des fruits de mer locaux, le pescatourisme, les hébergements valorisant un thème 
maritime spécifique et sur les itinéraires de randonnée qui passent par les ports de pêche et les villages 
du territoire.

Le projet « La Posada de Lolo » illustre parfaitement la façon dont le secteur de la pêche peut bénéficier 
de ce type d’activité. Ce projet a été mis au point par la femme d’un pêcheur, qui a restauré une maison 
traditionnelle en pierre de pays pour créer dans la ville de Muxia (Galice) un hébergement et un restau-
rant à poisson de haute qualité.

Le restaurant dispose également d’une cuisine permettant de tester de nouveaux plats savoureux, ainsi 
que des installations adaptées à la tenue d’événements culturels et artistiques. Soutenu par le FLAG 
Costa da Morte, le projet a contribué à diversifier les revenus d’une famille de pêcheur, à promouvoir les 
produits locaux et à renforcer les liens avec les secteurs du tourisme et de l’hôtellerie.

Danemark –  
Assurer toute l’année une demande et une offre pour les produits locaux de la pêche

Grâce à ses belles plages, la petite ville de Hune (3 000 hab.) est l’une 
des cinq premières destinations touristiques danoises, avec des visi-
teurs provenant de partout dans le pays, mais aussi de Norvège, de 
Suède et d’Allemagne.

Pourtant, Hune manquait de restaurants et de magasins proposant 
des produits de pêche de haute qualité. Le FLAG Nord a donc aidé 
un ancien poissonnier ambulant à construire un établissement multi-
fonctionnel comprenant un restaurant de 30 places, un fumoir à 

poisson, une unité de traitement, ainsi qu’un comptoir à poisson. Environ 70 % des produits transformés 
et servis au restaurant sont désormais locaux. Six emplois permanents à temps plein et 14 équivalents 
temps plein ont été créés.

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-spain-fisterra-r%C3%AD-muros-noia
http://www.margalaica.net/
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-spain-costa-da-morte
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-spain-costa-da-morte
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-denmark-north-jutland
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/files/documents/FARNET_GP_025-DK01-EN_multifuntional-fish-outlet_0.pdf
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/files/documents/FARNET_GP_025-DK01-EN_multifuntional-fish-outlet_0.pdf
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3.	 Exploiter le potentiel  
de la croissance bleue

3.1	 Faire en sorte que la croissance bleue crée des emplois  
et des revenus pour les populations locales 

La filière pêche est une composante essentielle mais 
toujours relativement modeste dans ce vaste océan 
de possibilités que constitue l’économie bleue. Selon 
la Commission européenne, 5,4 millions de personnes 
travaillent dans des activités dépendant de la mer2, 
dont 190 000 dans la pêche et 220 000 dans d’autres 

2	 Blue Growth. Opportunities for marine and maritime sustainable 
Growth. EC. Brussels. 13.9.2012 (COM) 2012 494 final

parties de la filière3 (transformation, aquaculture et 
services auxiliaires).

La Commissaire européenne Maria Damanaki estime 
que l’économie bleue dans son ensemble pourrait 
créer plus d’un million et demi d’emplois et injecter 
une centaine de milliards d’euros supplémentaires 
dans l’économie européenne d’ici la fin de la décennie4.

Ainsi, tout en faisant le maximum pour défendre 
et créer des emplois dans le secteur de la pêche, il 
importe que les FLAG aident les communautés de 
pêche à surfer sur cette vague de croissance bleue et 
veillent à ce qu’elle apporte des bénéfices tangibles 
pour les populations locales.

3	 Perspectives for the New EFF. Study DG Internal Policies. EU 
Parliament. August 2011. IP/B/PECH/IC/2010-157

4	 Europe in the Global Maritime Economy. Speech by Maria 
Damanaki. 7 Feb 2013. Euromaritime Fair Paris.
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Mais le rôle que les FLAG peuvent jouer en ce qui 
concerne les puissants secteurs émergents de l’éco-
nomie bleue n’est pas toujours clair. Les investis-
sements dans le capital physique et la recherche 
& développement liés à la croissance bleue sont 
souvent élevés, au point que les décisions impor-
tantes sont prises au niveau national, voire transna-
tional. Cela peut amener de nombreuses administra-
tions publiques à penser qu’il n’y a pas de place pour 
des petits partenariats locaux, ancrés dans un secteur 
traditionnel comme la pêche.

Les FLAG démontrent que ce genre d’attitude est une 
erreur qui peut, au mieux, déboucher sur des occa-
sions perdues et, au pire, nuire au capital environne-
mental et social des régions côtières de l’Europe.

La Commission européenne a établi une liste non 
exhaustive des cinq principaux secteurs ou gisements 
d’activités liés à la croissance bleue, tous à diffé-
rents stades de maturité : le tourisme, l’aquaculture, 
l’énergie, la biotechnologie et l’exploitation minière 
des fonds marins. Certaines de ces activités sont 
plus difficiles à intégrer au niveau local que d’autres, 
mais les FLAG explorent différentes pistes liées aux 
quatre premières activités, ainsi qu’à d’autres secteurs 
émergents.

Le géant de l’économie bleue est sans conteste le 
tourisme maritime, côtier et de croisière. Ce secteur 
emploie déjà 2,35 millions d’actifs à travers l’Europe5. 
Les zones côtières accueillant déjà environ 63 % de la 
fréquentation touristique européenne, le défi n’est 
pas tant de les développer davantage, mais de s’as-
surer que les populations locales en profitent.

Car dans de nombreuses zones côtières, le dévelop-
pement touristique spéculatif incontrôlé a causé des 
dommages irréparables à l’environnement naturel, 
ne laissant aux populations locales qu’une réserve 
instable d’emplois temporaires mal rémunérés. Le 
défi pour de nombreuses zones de pêche est donc de 
réorienter le tourisme pour qu’il génère des revenus et 
emplois plus stables et de meilleure qualité, en valo-
risant le patrimoine naturel et culturel au lieu de le 
détruire.

Plusieurs exemples de tourisme durable au profit des 
communautés locales de pêcheurs sont présentés 
dans la section 2.3 ci-dessus.

5	 Blue Growth. Opportunities for marine and maritime sustainable 
Growth. EC. Brussels. 13.9.2012 (COM) 2012 494 final
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Un autre secteur de l’économie bleue, beaucoup 
plus modeste mais bien établi, est l’aquaculture, qui 
emploie actuellement environ 80 000 personnes 
dans l’UE. Près de 90 % de l’aquaculture mondiale est 
concentrée en Asie, avec une production qui connaît 
une croissance de plus de 6 % par an. Malgré ses 
racines historiques et une longue tradition dans de 
nombreuses zones de pêche, le secteur stagne ou est 
même en crise dans la plupart des régions d’Europe.

La Commission européenne estime toutefois que 
l’aquaculture renferme un potentiel de croissance 
important. Elle a fait de l’aquaculture « intelligente 
et verte » une priorité pour la prochaine période de 
financement. Les FLAG ont soutenu des actions à 
petite échelle qui pourraient contribuer à concrétiser 
ce potentiel.

Au Danemark, par exemple, deux FLAG (Bornholm et 
Småøerne) aident activement des acteurs locaux à 
mettre en œuvre des projets de culture d’algues, tandis 
qu’un autre FLAG danois (Slagelse, dans la partie occi-
dentale du Sjælland) se penche sur d’autres formes 
d’aquaculture, notamment l’élevage des coques et des 
moules en eau libre.

En Espagne, le FLAG Huelva contribue à améliorer la 
durabilité de l’aquaculture locale en soutenant un 
projet qui utilise des déchets de poisson mélangés à 
des déchets de pain recueillis auprès des boulange-
ries locales pour produire de la farine de poisson. Cela 
a permis de réduire de moitié le coût des aliments 
d’une exploitation piscicole locale et de diminuer les 
coûts d’élimination des déchets pour la commune 
concernée.

Quant à l’énergie bleue, c’est un volet plus récent 
mais en croissance rapide de l’économie bleue. Les 
parcs éoliens offshore employaient 35 000 personnes 
en 2011 et doivent créer quelque 170 000 nouveaux 
emplois d’ici 2020. Mais, comme le tourisme, les parcs 
éoliens peuvent entrer en concurrence avec la pêche 
et endommager l’environnement local. Là aussi, le défi 
pour les FLAG est de s’assurer que les acteurs locaux 
ont leur mot à dire dans les décisions concernant les 
installations éoliennes sur leur territoire et que ces 
installations bénéficieront aux populations locales.

Le FLAG intervenant sur l’île de Bornholm, dans l’ouest 
de la mer Baltique, a par exemple facilité la conversion 
à l’énergie renouvelable du système de chauffage de 
deux petits ports. Il a soutenu l’installation de pompes 
à « chaleur océanique » qui utilisent les différences de 
température de l’eau de mer pour fournir du chauffage 
à diverses installations (bureaux, toilettes, douches…), 
ainsi que l’eau chaude pour les utilisateurs des ports 
concernés. 

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-denmark-lag-bornholm
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-denmark-flag-sm%C3%A5%C3%B8erne
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/flagsheet/flag-factsheet-denmark-slagelse
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-spain-huelva
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/sites/default/files/documents/FARNET_GP_018-ES08-EN_Fishmeal-from-fish-waste.pdf
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-denmark-lag-bornholm
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La biotechnologie bleue est encore une nouvelle 
venue dans l’économie bleue. Avec une valeur ajoutée 
brute estimée à 0,8 milliard d’euros, cette filière 
concerne principalement ​​des produits de niche très 
rémunérateurs destinés aux secteurs de la santé, 
des cosmétiques et des biomatériaux industriels. La 
Commission estime que, d’ici 2020, ce secteur aura 
atteint un marché de taille moyenne et fournira, d’ici 
15 ans, à la fois des produits de grande consommation 
et des produits très spécialisés, à haute valeur ajoutée.

Les FLAG peuvent faire en sorte que les connaissances 
de la mer qu’ont les pêcheurs se conjuguent avec l’ex-
pertise des scientifiques et le dynamisme des entre-
preneurs locaux pour tester et lancer des produits 
dans ce domaine.

Au Portugal, par exemple, le « caranguejo pilado », 
ou crabe nageur, est une espèce abondante, qui se 
fait souvent prendre dans les filets des pêcheurs à 
la senne mais que ceux-ci rejettent à la mer car il n’a 
aucune valeur commerciale. Or on a découvert que 
cette espèce était une bonne source de composés 
biologiques de grande valeur, comme la chitine et 
l’astaxanthine.

Conscient de cet atout, et avec le soutien du FLAG 
Oeste, l’Institut Polytechnique de Leiria a lancé une 
étude pour évaluer le potentiel de ce crabe comme 
source de ces composés. Menée en partenariat avec 
les pêcheurs, des entreprises biomédicales (CERAMED, 
Altakitin) et d’autres instituts de recherche, l’étude 
aidera à définir les procédés d’extraction et les circuits 
de distribution.

Une population surabondante de crabes est déjà 
exploitée dans le Limfjord (Jutland, Danemark) pour 
développer un nouveau produit utilisé comme condi-
ment et exhausteur de goût. Le FLAG Midt-Nord a aidé 
l’entreprise Carnad à réaliser l’étude de marché initiale 
et à acheter l’équipement technique nécessaire. Ce 
projet procure une nouvelle source de revenus aux 
pêcheurs locaux, tout en créant une nouvelle gamme 
de produits, exportés jusqu’au Japon. 

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/sites/default/files/documents/FARNET_GP_019-PT04-EN_crab-for-biomedicine.pdf
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/files/documents/FARNET_GP_022-DK02-EN_Crab-flavouring-for-export.pdf
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/flagsheet/flag-factsheet-denmark-middle-north-jutland
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3.2	 Créer de nouvelles possibilités d’emploi  
en favorisant l’entrepreneuriat, l’innovation et  
l’acquisition de nouvelles compétences

Si, dans certaines zones, le secteur de la pêche est 
menacé par d’autres activités économiques émer-
gentes, il peut aussi considérablement profiter des 
opportunités de la croissance bleue. D’autres terri-
toires, par contre, sont en train de perdre rapidement 
des habitants et des emplois. Ces zones comprennent 
aussi bien des petits villages de pêcheurs isolés que 
de grands ports européens en restructuration. Elles 
sont celles qui souffrent le plus des pertes d’emplois 
dans la filière pêche.

Les acteurs locaux de ces territoires font évidemment 
tout ce qu’ils peuvent pour préserver et améliorer les 
activités existantes, mais ce serait manquer de vision 
de ne pas essayer, en même temps, de développer des 
sources alternatives de revenus et d’emplois.

Soutenir l’entrepreneuriat, la création de start-up et 
les investissements dans de nouvelles activités est 
l’une des fonctions essentielles du FLAG. Le Guide 
FARNET sur la diversification contient de nombreux 
exemples des types d’activités soutenues jusqu’ici : 
elles concernent les secteurs maritimes les plus 
proches de la pêche mais aussi des activités terrestres 
beaucoup plus diversifiées, touchant les secteur créa-
tifs, les services à la personne et d’autres services de 
proximité locaux.

Il existe de nombreuses façons de soutenir la créa-
tion d’activités économiques et de sources de revenus 
nouvelles mais, pour réussir, les FLAG doivent 
adopter une approche proactive pour changer les 
comportements et entretenir une culture d’entre-
prise et d’innovation.

L’approche classique consiste à soutenir de nouveaux 
investissements et entreprises dans des secteurs 
locaux prometteurs. En fait, l’éventail des projets d’en-
treprise soutenus par les FLAG est extrêmement large : 
il va des fumoirs à poisson aux points de vente locaux 
intégrés, en passant par les activités touristiques 
basées sur la pêche. 

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/sites/default/files/documents/FARNET_Diversification-of-Fisheries-Areas-5_FR.pdf
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/sites/default/files/documents/FARNET_Diversification-of-Fisheries-Areas-5_FR.pdf
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Certains projets testent également de nouveaux 
produits, services et procédés innovants. Ainsi, les FLAG 
Bornholm et Småøerne, cités plus haut, cherchent non 
seulement à soutenir la production primaire d’algues 
mais aussi à créer une filière complète à partir de cette 
nouvelle matière première. Les produits innovants mis 
au point comprennent des chips, des salades, du vin 
et de l’huile à base d’algues, mais le plus réussi de la 
gamme est probablement une crème glacée à base 
d’algues fabriquée sur l’île de Skaro (40 hab.) et qui est 
à présent servie sur certains vols long-courrier d’un 
transporteur aérien international. 

Les FLAG peuvent aider les communautés de pêche 
à profiter de ces nouvelles possibilités en organisant 
la formation nécessaire. Les premiers exemples de 
formation visaient à aider les pêcheurs à jouer un rôle 
plus important et plus rémunérateur dans les acti-
vités touristiques. Ce type de soutien pourrait égale-
ment servir à aider les communautés de pêche des 
ports plus importants à faire face aux restructurations 
économiques.

A Sodankylä (Finlande), par exemple, le nombre des 
pêcheurs professionnels avait diminué de moitié 
depuis le début des années 2000, forçant les 20 
pêcheurs restants à chercher les moyens de compléter 
leurs revenus en se diversifiant dans le tourisme. Mais 
ils n’avaient ni les compétences ni les autorisations 
nécessaires pour concrétiser cette ambition.

Leur FLAG a donc constitué un groupe de spécialistes 
pour élaborer et organiser un programme de forma-
tion sur mesure, comprenant des cours qualifiants sur 
la sécurité à bord, le développement de produits, la 
tarification et le service à la clientèle. Ces cours ont 
ensuite été complétés par des visites d’entreprises 
touristiques bien établies, et par sept journées d’étude 
et de conseil personnalisées.

Un autre FLAG finlandais (Österbotten) a soutenu 
la section des femmes-pêcheurs de l’Association 
des pêches d’Ostrobothnie à acquérir de nouvelles 
compétences dans le tannage et le traitement de la 
peau de poisson. Fortes de leurs nouvelles compé-
tences, ces femmes ont développé une gamme de 
produits qui comprend porte-monnaie, sacs, cravates 
et même bikinis en peau de poisson, leur offrant ainsi 
une nouvelle activité et un revenu supplémentaire. 

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-denmark-lag-bornholm
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-denmark-flag-sm%C3%A5%C3%B8erne
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-finland-northern-and-eastern-lapland
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/sites/default/files/documents/FARNET_GP_014-FI07-EN_Tourism-training.pdf
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/sites/default/files/documents/FARNET_GP_014-FI07-EN_Tourism-training.pdf
https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/content/flag-factsheet-finland-%C3%B6sterbotten
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Un outil permettant aux communautés  
de pêche de s’aider elles-mêmes

Comme le montre ce document, les communautés 
de pêche peuvent bénéficier de l’action des FLAG 
de différentes manières. La dimension développe-
ment local du FEP est un outil destiné à permettre aux 
zones de pêche de prendre en main leur propre destin 
et de rester un élément essentiel du patrimoine côtier 
et rural de tous. C’est donc à chaque communauté de 
pêche de déterminer de quelle manière son FLAG peut 
l’aider et, si un FLAG n’existe pas encore, de prendre 
des mesures pour en créer un et de développer une 
stratégie de développement local qui réponde aux 
besoins locaux.

FARNET, le Réseau européen des zones de pêche, 
représente une véritable mine de ressources et de 
connaissances dans ce domaine, à la disposition des 
FLAG actuels et potentiels, ou à d’autres acteurs inté-
ressés. Le réseau rassemble en effet plus de 300 FLAG, 
ainsi que les administrations nationales chargées de la 
mise en œuvre de l’Axe 4 du FEP, la Direction générale 
des Affaires maritimes et de la Pêche de la Commis-
sion européenne (DG MARE) et différents réseaux 
nationaux. FARNET est soutenu par une équipe d’as-
sistance technique, la Cellule d’appui FARNET, qui 
traite les demandes et fournit son aide afin d’assurer 
la réussite de l’Axe 4 et du développement mené par 
les acteurs locaux dans les territoires de pêche.

https://webgate.ec.europa.eu/fpfis/cms/farnet/fr/node
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Décoder le jargon européen…

Les publications sur les programmes et initiatives de l’UE comportent inévitablement des termes et acronymes 
qui relèvent de l’évolution d’une terminologie spécifiquement européenne. Dans ce dossier, nous nous sommes 
efforcés de limiter au maximum l’utilisation de ces expressions. Vous trouverez cependant ci-dessous l’explica-
tion des termes – incontournables – que nous avons utilisés.

Axe 1/2/3/4/5 – Le Fonds européen pour la pêche 
(FEP) s’articule autour de 5 « Axes » correspondant à 
différentes priorités. L’Axe 4 concerne le développe-
ment durable des territoires dépendant de la pêche.

Croissance bleue – Croissance économique liée aux 
secteurs maritime et marin. Basée sur le potentiel des 
océans, des mers et des côtes, la « croissance bleue » 
peut fortement contribuer à relever les défis mondiaux 
dans des domaines tels que la sécurité alimentaire, la 
sécurité énergétique, la santé, le changement clima-
tique, etc. La Commission européenne a présenté une 
stratégie de croissance bleue en 2012 (COM (2012) 494 
final).

FEP – Fonds européen pour la pêche. Le FEP prévoit 
des financements destinés à la pêche et aux commu-
nautés côtières pour les aider à s’adapter aux condi-
tions changeantes du secteur et à devenir économi-
quement résilientes et écologiquement durables.

FEDER – Fonds européen de développement régional. 
L’objectif du FEDER est de renforcer la cohésion écono-
mique et sociale de l’Union européenne en corrigeant 
les déséquilibres entre régions.

FSE – Fonds social européen. L’objectif principal du 
FSE est d’améliorer l’emploi et les possibilités d’emploi 
dans l’Union européenne.

UE – Union européenne.

IFOP – Instrument financier d’orientation de la pêche. 
Lancé en 1994 pour soutenir le secteur de la pêche, 
l’IFOP a été remplacé par le FEP en 2007.

FLAG – Fisheries Local Action Group – Groupe d’ac-
tion locale pêche. Partenariat mis en place au niveau 
local pour mettre en œuvre l’Axe 4. Il s’agit d’un orga-
nisme local, composé d’un certain nombre de parte-
naires des secteurs public, privé (y compris la pêche 
mais pas seulement) et associatif. Les FLAG élaborent 
une stratégie de développement local pour leur zone 
d’intervention. Sur cette base, les États membres leur 
allouent un budget pluriannuel qu’ils utilisent pour 
sélectionner les projets qui répondent aux objectifs 
de la stratégie.

FARNET – Fisheries AReas NETwork – Réseau des zones 
de pêche. Ce réseau européen des FLAG et autres inter-
venants de l’Axe 4 a été mis en place par la Commission 
européenne pour soutenir la mise en œuvre de l’Axe 4 
et faciliter les échanges de savoir-faire et de bonnes 
pratiques. FARNET bénéficie de l’assistance technique 
de la Cellule d’appui FARNET, composée d’une équipe 
de 10 personnes, basée à Bruxelles, et de 21 experts 
géographiques à temps partiel, à travers l’Europe. 

PNM – Parc naturel marin. Partie de l’environnement 
marin où les ressources naturelles ou culturelles sont 
protégées. Le degré de protection, et donc des restric-
tions imposées aux activités humaines, est variable.

NATURA 2000 – Natura 2000 est un réseau d’aires 
protégées, désignées en vertu de deux directives 
européennes : la directive Oiseaux (79/409/CEE) et la 
directive Habitats (92/43/CEE). L’objectif de ces instru-
ments est d’assurer la survie à long terme des espèces 
et des habitats les plus précieux et les plus menacés 
d’Europe.

VMS – Vessel Monitoring System. Système de 
surveillance des navires. Ensemble de systèmes satel-
litaires utilisés pour signaler l’emplacement d’un 
navire à intervalles réguliers et pouvant servir à la 
surveillance des opérations de pêche.
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qui bénéficie à l’ensemble de la communauté. »

« Une organisation locale qui met l’accent sur ​​les difficultés rencontrées  

par les communautés de pêche et qui dispose d’un financement permettant  

de concrétiser des idées nouvelles. »

« Un outil entre les mains des pêcheurs  
pour trouver les solutions les mieux 
adaptées à leur secteur et à leur territoire. »

« En Galice, l’Axe 4 associe le secteur de la pêche et la société civile,  

tout en ouvrant de nouvelles voies de développement économique durable,  

provoquant ainsi un changement de mentalité dans le secteur de la pêche. »

« Ouvrir de nouvelles pistes de développement économique 
durable en associant le secteur de la pêche et la société civile. »
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